
Chers amis, chères amies de SETAM, 
 

En cette rentrée, nous tenons tout d’abord à remercier chaleureusement chacun d’entre vous pour le très 
bel été que nous avons vécu ensemble autour des actions de SETAM. Grâce à votre mobilisation, votre 
générosité et votre enthousiasme, le repas malgache de juillet, l’exposition-vente ainsi que le bric-à-brac 
ont été de beaux succès humains et solidaires. 
Un immense merci aux bénévoles, donateurs, visiteurs, partenaires et amis fidèles : vous êtes le cœur    
battant de notre engagement. 
Nous souhaitons également mettre à l’honneur Marie, Brie et Marc, partis en septembre dernier à l’école 
de l’Espoir. Pendant plusieurs semaines, ils ont partagé le quotidien des élèves, des enseignants et des   
familles. Leur présence bienveillante et leur implication sur place ont été très précieuses. Merci à eux pour 
ce bel investissement. Ils ont vécu les manifestations de très près mais non pas été inquiétés. La situation 
sur place semble être revenue au calme ce qui est très important pour le pays. 
Enfin, pour remercier chaleureusement les bénévoles qui ont participé activement cette année aux          
différentes manifestations (repas, expo-vente, bric-à-brac), nous avons le plaisir de vous convier à un goû-
ter samedi 15 novembre à la salle Bourdeloy à Auray. Ce sera l’occasion de nous retrouver, d’échanger, et 
de célébrer ensemble le chemin parcouru. N’hésitez pas à nous donner de votre temps pour ceux qui le 
peuvent. Plus nous sommes, et plus loin nous irons. 
 

Avec toute notre gratitude et notre engagement solidaire, Le président de SETAM, Daniel. 
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Découvrez de magnifiques créations artisanales ramenées de Tananarive : bijoux, nappes brodées, objets 
en raphia, corne de zébu, métal ou pierre… 
Chaque achat soutient les artisans malgaches et la scolarité des enfants de l’École de l’Espoir. 

Et pour les gourmands ou les amoureux de belles saveurs…Vanille fraîche d’Antalaha, 
poivre noir et poivre sauvage vous attendent. Récoltés dans le nord-est de Madagascar, 
ces trésors du goût, parmi les meilleurs au monde, feront merveille dans vos recettes et 
seront de superbes cadeaux pour les fêtes. 
 
Nous avons besoin de vous pour les permanences (07 49 26 21 34 : Marc ) . Merci à 
tous ceux qui  participeront à cette belle action : acheteurs, visiteurs, organisateurs et bénévoles.  



Mon voyage à Madagascar : le projet d’une vie 

 ✨ 25 ans d’attente pour un rêve devenu réalité 
 
Il y a 25 ans, j’arrivais dans la région, et mon mari rejoignait l’association  SETAM. 
Depuis, nous avons toujours eu à cœur de participer aux projets et aux événe-
ments proposés par l’association, avec le même rêve en tête :   partir un jour sur 
place, rencontrer les enfants, découvrir l’école, comprendre le quotidien et voir com-
ment nous pourrions, à notre tour, être utiles. Vingt-cinq ans plus tard, ce rêve s’est 
enfin réalisé. Le départ était possible, et cette fois, nous nous sommes lancés. Un 
mois de voyage, un mois de découvertes, d’émotions et de rencontres inoubliables. 

 

  Nosy Be – Antalaha : sur la route de la découverte 
Notre périple a débuté à Nosy Be, puis nous avons pris la route vers Antalaha, en taxi-brousse. 
Dix-sept heures de trajet dans la joie et la bonne humeur, serrés mais heu-
reux. Nous étions parfois jusqu’à dix-huit personnes dans un véhicule pré-
vu pour dix… et pourtant, aucun mot plus haut que l’autre, seulement des 
rires, du partage, de la patience. Sur le bord des routes, des femmes accom-

pagnées de leurs enfants vendent des sa-
moussas, des fruits, quelques douceurs pour 
gagner quelques ariarys. Une grande simpli-
cité, une immense dignité. 

À Antalaha, notre amie Hermine, qui est 
aussi la vice-présidente de l’association, 
nous a ouvert les portes de sa maison et de son cœur. 
Nous avons rencontré sa famille, partagé leur quotidien, découvert sa ville, 
ses marchés, ses ruelles animées et ses habitants si accueillants. 

Grâce à elle, nous avons également eu la chance de visiter une exploitation de cacao et de vanille.            
Une balade d’une heure au cœur des plantations, délicatement parfumée, guidée par une jeune fille de 14 
ans passionnée, qui nous a transmis avec une étonnante maturité tout son savoir. 

Chaque journée nous apprenait quelque chose sur la vie là-bas, sur la simplicité 
et la générosité du quotidien. 
Dans les ruelles, les tuk-tuks colorés klaxonnent joyeusement. 
Nous avons rencontré des artisans au savoir-faire remarquable : des femmes tres-
sant des paniers, brodant, sculptant, tout en berçant leurs bébés endormis dans le 
dos. Un ballet d’habileté et de tendresse, une vraie leçon de vie. 

  Un mariage inoubliable à Antalaha 

Comme un cadeau inattendu, nous avons eu la chance d’assister au mariage d’Ema, l’une des sœurs  
d’Hermine. Nous avons vécu la cérémonie de la dot, un temps fort de la tradition malgache, empreint de 
respect, de symboles et de liens familiaux profonds. 
Quelle joie d’avoir partagé ce moment unique avec Ema, Christian et leurs familles… Une immersion au-
thentique dans la culture malgache, entre traditions, élégance et chaleur humaine. Un souvenir gravé à ja-
mais dans nos cœurs.  

 

  Antananarivo : l’école et la vie au quotidien 
Puis vint la grande étape : Antananarivo, pour la rentrée à l’École de 
l’Espoir. 
Une rentrée que j’attendais depuis si longtemps… Dès notre arrivée, 
les sœurs de la congrégation nous ont accueillis avec une immense 
bienveillance, bientôt rejointes par toute la communauté éducative. 
Lorsque les drapeaux ont été hissés et que l’hymne national a  réson-
né, chanté à l’unisson par plus de 850 voix, ce fut un moment d’une 
intensité rare, un instant suspendu. 
Et puis, les enfants, à la fois intrigués et heureux de notre présence. …  
J’y étais enfin, avec mon mari et ma cousine.  



Trois bénévoles avec une belle complémentarité professionnelle qui nous a permis de mieux comprendre le 
fonctionnement de l’école, de partager nos observations avec l’équipe éducative, de proposer quelques 
pistes d’amélioration et de construire ensemble des idées concrètes. Des échanges d’une richesse                   
incroyable, empreints de respect mutuel et d’un vrai désir d’avancer ensemble. 

L’école de l’Espoir, porteuse de son nom 
J’ai eu la chance de passer du temps dans de nombreuses classes, d’observer, 
d’échanger,d’écouter. 
Le français, langue des examens, reste une vraie difficulté pour beaucoup d’élèves, 
et parfois même pour les enseignants. Nous avons réfléchi ensemble à des solutions 
pour renforcer l’apprentissage, rendre l’enseignement plus vivant et 
concret. 
Les moyens sont limités, mais la volonté est immense. 
Les récréations sont pleines de rires et de mouvement. Alors, une 
idée a germé : peindre des jeux dans la cour. 
Quelques pots de peinture, des craies, des balais, des pinceaux, et 
beaucoup de bonne humeur… et voilà qu’apparaissent une marelle 
française, une marelle malgache, un alphabet géant, une frise numé-

rique. Une belle collaboration d’équipe avec Mr Bin, Mr Daniel…. 
 

      Lire, rêver, s’évader 
« Madame Brie » a mis en place un atelier “lecture” sur le temps du déjeuner. 
Quelques albums bilingues, et la magie a opéré. Brie racontait, les enfants 
écoutaient, fascinés. D’autres s’attroupaient derrière les fenêtres pour ne rien 
manquer. Ce moment est vite devenu un rituel attendu, un véritable rendez-
vous du cœur. 
Nous avons proposé d’installer de petites bibliothèques dans chaque classe, 
pour que les enfants puissent lire librement. Nous imaginons aussi d’utiliser 

la grande salle pour projeter des dessins animés et des petits documentaires en français, afin de rendre l’ap-
prentissage plus ludique. Un atelier « jeux » éducatifs a également été testé et très apprécié.  
 
 Le repas du midi : un moment de partage et d’humilité 

Une belle assiette de riz, agrémentée de brèdes ou de cresson. De la viande une fois par 
semaine, mais seulement 16 kilos pour 850 personnes. 
Des mets très simples, appréciés à leur juste valeur, car pour certains, il s’agit du seul 
repas de la journée. 
Les assiettes et les verres étant en nombre limité, les élèves participent à la vaisselle pour 
permettre aux services de s’enchaîner. 
Tout est orchestré de main de maître par Madame Monique, qui veille au bon déroule-
ment de ce ballet bien rôdé. C’est aussi cela, la réalité sur place : la débrouille, la         
solidarité, et toujours, la joie d’être ensemble. 

Des petits travaux pour améliorer le quotidien 
Installation de lampes LED dans certaines salles — notamment celle des ateliers, qui 
était particulièrement sombre alors que les jeunes filles y apprennent la broderie. 
Ces moments ont donné lieu à de beaux échanges de compétences et à une vraie       
collaboration : Monsieur Marc, Monsieur Bin, le surveillant général et Monsieur Serge 
(le nouveau chauffeur) ont tous mis la main à la pâte. 
Encore une fois, l’esprit d’équipe et le partage étaient au rendez-vous. 
 
Nos déplacements à Tananarive se sont effectués en taxi. De vieilles voitures qui m’ont 
ramenée des décennies en arrière : R12, 4L, 2CV… sans ceinture, parfois l’intérieur 
démonté, mais qu’importe. Elles roulent, elles transportent, elles font vivre. Et c’est bien là l’essentiel à 
Madagascar.  
 
À Antananarivo, beaucoup de foyers n’ont pas l’eau courante : il faut marcher parfois longtemps pour aller 
remplir de lourds jerricanes. Et tout cela, sans jamais se plaindre. 
Et que dire de l’électricité… Les délestages sont fréquents, plongeant les maisons dans la pénombre. 
Les habitations sont souvent très modestes, avec des toits en tôle troués laissant la pluie s’inviter sans pré-
venir. Et pourtant, partout, la vie continue, avec courage et dignité. 
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  Une mission qui se poursuit 
Avant la fin du séjour, j’ai eu le plaisir de présenter deux méthodes pédagogiques, simples et ludiques, pour 
l’apprentissage de la lecture et de la numération. Les enseignants ont accueilli ces outils avec enthousiasme. 
Il me tarde de revenir l’année prochaine avec encore plus d’outils pour les soutenir encore davantage.  
Car une fois qu’on a posé un pied à Madagascar, on ne repart jamais vraiment.  
Madagascar un jour, Madagascar toujours. 
 

  L’essentiel : l’humain 
J’ai aussi accompagné l’assistant social, Mr Toky, pour rencontrer plusieurs familles. 
Des conditions de vie plus que précaires parfois. Pauvreté, malnutrition, maladie, 
logements insalubres. Ces rencontres m’ont profondément marquée. Elles rappellent 
combien notre rôle dépasse le cadre scolaire : l’éducation et la solidarité vont de pair. 
Un immense merci aux personnes qui ont donné de l’argent pour l’opération riz cet 
été. 3 000 kg de riz ont été distribué cet été aux familles les plus démunies, une aide 
inestimable pour eux.  
Avant de partir, nous avions également récolté 30 kilos de fournitures scolaires grâce 
à un  formidable élan de solidarité. Les enfants, les enseignants, tout le monde était 
heureux… et la mission continue. 

   Ensemble, relevons le prochain défi ! 

  Cette fois, notre objectif est d’envoyer par conteneur des livres jeunesse, albums illustrés, dictionnaires 
et jeux éducatifs pour alimenter la bibliothèque de l’école et les classes qui manquent de tout. 
 

  Envie de participer à cette nouvelle aventure ? 

  Déposez vos dons de livres, dictionnaires (Larousse junior par 
exemple), jeux éducatifs ou albums jeunesse auprès d’un membre de SE-
TAM, lors de l’exposition vente ou contactez-nous directement. 
Chaque livre offert est une graine d’espoir semée dans le cœur d’un enfant. 

Ensemble, continuons à écrire cette belle histoire.   

 
  Et pour conclure… 

Je veux remercier de tout cœur toutes les personnes rencontrées durant ce merveilleux séjour, pour leur  
accueil, leur gentillesse et leurs sourires. Merci aux enfants, aux enseignants, aux membres du personnel, à 
Madame Hary, la directrice, pour leur disponibilité et leur bienveillance. 
Merci à sœur Valérie et sœur Marie-Jacqueline, pour leur accueil chaleureux, leur écoute, leur énergie et 
leur foi communicative. 
Merci aussi à mes compagnons de voyage, avec qui j’ai partagé bien plus qu’un voyage… 

Et enfin, un immense merci à Daniel et Valentine, sans qui SETAM n’existerait pas aujourd’hui. 
Leur engagement, leur constance et leur humanité ont permis à cette belle aventure de durer et de continuer 
à faire grandir tant d’enfants. Grâce à eux, l’École de l’Espoir porte plus que jamais son nom.   
     

   Marie  

                                             

 

 

 

 

 

 

 

IBAN 

66% de déduction fiscale  96% des dons arrivent directement à l’école de l’Espoir 


